
p0rticulière bien qu'urgente. En f0it le

concept de développement duroble
joignont l'économique, le sociol et
l'écologique me semble plus perti-
nent pour troduire les préoccupotions
terrestres et hum0ines de l'évcngile.
L'ensergnement de l'Église cotholique
o souligné dcns les encycliques depuis
le XIXème siècle ies conséquences so-
cioles et personnelles d'une économie
sons règles outres que le profit.
Ce que le Pope Jeon-Pcul ll écrivoit en

l99l : < En dehors de lo destruction
irrotionnelle du milieu noturel, il fout
roppeler ici lc destruction encore plus

grove du milieu humoin, à loquelle on
est cepend0nt ioin d'occorder i'otten-
tion voulue... 0n s'engoge trop peu dons
lo souvegorde des conditions moroles
d'une < écologie humoine ) outhen-
tique. Non seulement lo terre c été
donnée por Dieu à l'homme qui doit en
foire usoge dons le respect de l'inten-
tion primitive, bonne, dons loquelle elle
c été donnée, mois l'homme, lui oussi,

est donné por Dieu ô lui-même et il doit
donc respecter l0 structure noturelle et
morole dont il o été doté, > (encyclique

Centesimus onnus n'38). Ainsi le Pope
entend0it situer lc noture dons ses

dimensions physiques, biologiques et
cosmiques, certes, m0is oussi moroles
et spirituelles. En 1989 j'ci entendu ù

Bôle ou congrès européen des Églises,

des évêques orthodoxes globoliser le

problème en évoquont < l'écologie de

l'Esprit >. ll ne souroit y ovoir une éco-
logie de lo Terre qui ne soit en même
temps une < écologie de lo vie hu-
moine ), socicle et spirituelle.

ll est dons lo noture de l'éthique de
proposer des visions d'ensemble
pour susciter des évolutions ou gré
des développements techniques et
des situ0tions concrètes. Ainsi i'oi pu

const0ter les effets cot0strophiques
de l'exploitotion oveugle de lo forêt
ofricoine ou l'indifférence cux effets dé-
létères des trcitements chimiques dons
lo Roumonie de 1990, lo dépendonce
économique et le système totoli-
tcire conduisont ou même mépris de

l'homme p0r ropport cux intérêts moté-
riels de lo société.

Si cujourd'hui certoins porlent d'une
nouvelle éthique de lo Terre, c'est porce
que es prises en compte médiotisées de

l'effet des techniques sur l'ensemble de lo
plcnète nous font opporoître les consé-
quences mondioles et irréversibles de

nos rgnorcnces précédentes. ll ne sufltt
pos d'enterrer dcns Ie béton les déchets
nucléoires pour en boncliser lc nocivité.

S H : Le lien entre lo poix et l'environ-
nement est consocré por Jeon-Poul
ll porce que l'humoin est plus l'inten-
dont de lo terre que le propriétoire
discrétionnoire. A trovers quels ou-
tils l'Eglise peut-elle inviter chocun
ù trovoiller ù un respect plus grond
pour les choses de lo terre ?

Monseigneur Gérord Defois : Dons
le prolongement de ce qui vient d'être
évoqué je soulignerois ce qu'ofltrmoit
le Pope Benoît XVI dons son encyclique
< Ccritos in veritote > de 2009 : < Lo

foçon dont l'homme troite l'environ-
nement influence les modolités cvec
lesquelles il se troite lui-même et réci-
proquement. C'est pourquoi lo société
0ctuelle doit réellement reconsidérer
son style de vie qui, en de nombreuses
régions du monde, est porté à 'hédo-

nisme et ou consumérisme demeuront
indifférente oux dommoges qui en dé-
coulent. > : encyclique n'51.
Pour rester bref, retenons les quotre
points cordincux d'une éthique chré-
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tienne en motière d'écoloqie : une
relotion tronscendontole et verticole
souligncnt que lo créotion vient de plus

hout que nous et que lo mémoire des
voleurs spirituelles indique lo finolité de

ce monde, ou-delù de lo consommotion
mctérielle immédiote. une relotion de

solidorité monifestont horizont0lement
que nul être n'est seul ou monde et
que le portoqe fonde lo société comme
froternité. une relotion de subsidio-
rité qui repose sur une opp0rten0nce
communoutoire et complémentoire
des humoins sur cette terre où noît une
potrie, une relotion de responscbilité
qui sous-tend notre commune pré-
occupotion de l'cvenir des nouvelles
générctions oppelées ù nous succéder
ù trovers le temps.

Ces quotre dimensions nous offrent Ie

socle d'une conception même de l'ort
de vivre, ces styles de vie qui trocent
le chemin de lo poix et de l'hcrmonie,
elles suscitent le respect de lo Iréction
et de l'homme en elle pour rejoindre
l'intention créotrice de son existence.
Ce quiollie s0gesse dons le oonneur de

vivre et sobriété dons une consomm0-
tion responsoble. ll y vo de lo dignité du

vivre ensemble dons lo poix cosmique
et sociole.

S H : Les réseoux chrétiens ne pour-
roient-ils pos influer directement
pour lo prise de conscience et I'oction
ô mener en foveur des populotions
déplocées, des réfugiés climotiques ?

Monseigneur Gérord Defois : Le Pope
Jeon-Poul Il le remcrquoit en 1990 dcns
son encyclique sociole . < L'éducotion
ù lo responsobilité écologique est donc
nécessoire et urgente: responscbi-
lité envers soi-même, responsobilité
ù l'égord des cutres, responsobilité à

l'égcrd de l'environnement.... Lo véri-
t0ble éduc0tion à lo responsobiliré
suppose une conversion outhentique
dons lo foçon de penser et d0ns le com-
portement : encyclique n"13. >

L'éducotion est de toute évidence lc
première pierre d'une formction de l'en-
font qui devroit tr0verser tout le cursus
des études et des temps de formotion
pour penser l'oction, lo croissonce et le
développement en s'oppuyont sur une
telle représentotion globole de l'0ctivité
humoine. Et lù. il nous fout rcpi:eler com-
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